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Betterave 

Acariens 

Les populations sont stables excepté dans 
quelques rares parcelles delaMarne(Cham- 
pfleury) et de l’Aube (Montaulin, Bercenay 
le Hayer). Les symptômes de jaunissement 
du feuillage sont souvent peu marqués. 

■ Un acaricide est rarement justifié. 

Maladies 

Dans les témoins, l'oïdium s’est parfois for- 
tement développé dans l’Est de la Marne (St 
Rémy sur Bussy, La Cheppe) et le secteur de 
Châlons en Ch.. Ailleurs, la situation est 
stable. Les autres maladies sont plutôt dis- 
crètes. L’alternaria, maladie secondaire, est 
bien visible et il convient de ne pas la confon- 
dre avec la cercosporiose qui est rare. 

■ Uniquement dans les parcelles à arra- 
chage tardif et traitées depuis plus d'un 
mois, renouvelez la protection fongicide. 


Le point sur ... 


Maïs 

Les niveaux d’attaques de pyrale sont très 
faibles (inférieurs à 1 0%). Le vol se poursuit 
faiblement ou est nul. Tout risque est désor- 
mais écarté pour la culture. 

Colza 

Semis en cours. 

Ravageurs 

Installez les cuvettes jaunes. 

Luzerne 

Ravageurs 

Les captures de sitones au filet fauchoir 
régressent généralement. Levold'apionsn’a 
pas encore débuté. 

■ Les Jeunes luzernes ayant dépassé le 
stade 3 feuilles trifoliées, et en absence 
d'importantes populations de ravageurs, 
aucune intervention ne se justifie actuelle- 
ment. 
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Prochain 
bulletin le 
2 septembre. 


La campagne colza 98-99 a débuté ... 
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L es secteurs les plus précoces ont terminé 
les semis alors qu’ailleurs ils sont en 
cours. Les préoccupations actuelles sont le 
désherbage et la surveillance des ravageurs. 

Désherbage : préserver la 
qualité de Peau. 

Le désherbage reste l’un des éléments prin- 
cipaux pour une bonne implantation du colza. 
Les stratégies de lutte restent inchangées en 
l’absence de nouveaux produits sur le mar- 
ché. Les produits de post-levée étant peu 
nombreux, il est souvent utile de réaliser un 
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traitement de pré-semis à base de trifluraline 
(Tréflan, Brassix,...), ou plus rarement de na- 
propamide (Dévrinol,...). Ce traitement est 
complété par un second en post-semis - pré- 
levée (Colzor : tébutame + clomazone) ou 
\ post-semis - pré-levée ou post-levée (Buti- 
--^Osan S : métazachlore,Novall : métazachlore + 
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quinmerac). Enfin, le désherbage est complé- 
té parfois par des traitements anli-gram inées 
de rattrapage. Pour que Tutilisation des her- 
bicides soit efficace et pour éviter toute 
pollution des eaux superficielles, il convient 
de : 

■ faire attention au ruissellement : ce risque 
concerne les parcelles en pente, les sols 
battants, à proximité de rivière, de fossé ou de 
canal de drainage se déversant dans un cours I 
d’eauet lestraitementsréaliséspeuavantles 1 
pluies. Dans ces différents cas. les herbicides | 
peuvent se retrouver dans les eaux. 

■ utiliser les produits à bon escient : le 
désherbage est à étudier à la parcel le et passe 
par une bonne connaissance des adventices 
et de leur nuisibilité. Il convient aussi de 
respecter les conditions d’ ut i I isation des her- 
bicides en lisant attentivement les étiquettes ! 
et en se renseignant auprès des techniciens, i 



► 

BEHERAVE 

Renouvelez la pro- 
tection contre les 
maladies après 
3040 jours sur les 
arrachages tar- 
difs. Surveillez les 
acariens. 

COLZA 

Installez 
les pièges. 
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Surveillez les ravageurs au bon moment 
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Larves d'altises 


^nçonsdu bourgeon terrranat 



Pucerons cendrés 


Gros Charançon de la tige 
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cécldomylM 
da^ allquaa* 


Période d'inten«ntion 


Présenœ du favagetr, il est trop tard pourtraiter * La lutte contrele chararçon de. aitiqca». pa-met de limter leur, dégât. 


Les ravageurs : privilégier 
le piégeage. 

■ Avant même les semis, les limaces sont à 
surveiller ; la limace grise ou loche et la 
limace noire, en particulier dans les secteurs 
favorables, où des populations souvent im- 
portantes sont observées. Les sols creux, 
motteux, frais, lourds, argileux, riches en ma- 
tière organique et la présence de résidus de 
récolte mal enfouis, tout comme les sols 
caillouteux et la proximité des bois favorisent 
l'activité du ravageur. La lutte chimique anti- 
limace doit être raisonnée en surveillant les 
populations grâce à la pose de pièges si 
possible quelques jours avant le semis. Il 
suffit d'épandre un produit anti-limaces sous 
une tuile ou un sac ou un carton ondulé 
(50cm*50cm) en fin d'après-midi dans les 
zones sensibles : proximité des bois, des 
friches, des haies, dans les fonds, en zones 
humides. Le piège est à relever le lendemain 
matin. Uniquement en présence de limaces, 
un premier traitementestàfaire4 à 5 jours 
avant le semis et à renouveler le jour du 
semis. Les produits anti-limaces ont tous 
une efficacité voisine. Ils sont à base de 
mercaptodiméthur(exemple : MESUROLRF 
antilimace), debensultap (MALICE), de mé- 
taldéhyde (nombreuses spécialités) ou de 


tluodicarbe(SKIPPER,SLOGGY). Les granu- 
lés doivent être bien répartis sur la surface du 
sol à raison de 25 à 30 granulés/m^ soit 
environ tous les 20cm. Les applications sys- 
témiques de molluscicides au semis ne sont 
pas justifiées dans la majorité des cas. De 
plus, le mercaptodiméthur est peu respec- 
tueux de 1 ’ environnement. Le métaldéhyde a 
l’avantage de respecter la faune du sol. 

■ Le piégeage est aussi à privilégier pour 
les ravageurs aériens pour suivre leur ni- 
veau de population. Pour cela, il suffit de 


mettre en place une cuvette jaune, dès le 
semis ou au plus tard à la levée. La cuvette 
jaune doit être installée à 10 mètres de la 
bordure, du côté d’un ancien champ de colza. 
Elle doit être remplie avec 1 litre d’eau et 
quelques gouttes de liquide vaisseUe. Elle est 
enterrée jusqu’au stade B2 (2 feuilles vraies), 
puis à 25 cm de hauteur et enfin, en cours de 
végétation, le fond de la cuvette doit suivre 
le niveau supérieur de la végétation. La cu- 
vette est à relever tous les 2 jours pour 
identifier et dénombrer les ragageurs piégés. 





